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Ensemble pour aller plus loin : com-
ment ? Jusqu’où ?
Ensemble, c’est d’abord : moi et 
l’autre, moi avec l’autre, moi pour 
l’autre. Et aussi : en même temps que 
l’autre. Prendre conscience de ce be-
soin d’altérité est fondamental. Cha-
cun de nous est “inachevé”. L’autre le 
complète dans une sorte de récipro-
cité. Il devient la figure de Celui que je 
cherche, l’Autre.
Ensemble, c’est se sentir héritiers 
des générations précédentes, de ce 
qu’elles ont construit, les églises et mo-
numents qui nous parlent du passé, 
les traditions, les valeurs auxquelles 
nous restons fidèles.
Ensemble, c’est agir pour les autres : 
telle est la mission du professeur qui 
suscite l’émerveillement de ses élèves 
jusqu’à faire surgir en eux le meilleur 
d’eux-mêmes.
Ensemble, c’est la solidarité vécue au 
quotidien par les bénévoles du Se-
cours catholique, qui œuvrent, dans 
l’anonymat, jusqu’à aider les autres à 
se sauver eux-mêmes.
Ensemble, c’est choisir l’engagement 
sacré du mariage, parier qu’il est pos-
sible d’aller plus loin avec l’autre pour 
construire une famille, à la recherche 
de Dieu.
Ensemble pour aller plus loin sur le 
chemin de la foi, c’est le sens de l’enga-
gement si singulier du diacre au sein 
d’une communauté, où il devient le té-
moin privilégié du Christ au plus près 
de ses frères.
Ensemble pour aller plus loin dans la 
prière, c’est l’expérience unique de la 
procession aux flambeaux à Lourdes, 
quand le chant de la foule polyglotte 
se fond dans l’Ave Maria qui s’élève à 
l’unisson vers le ciel.
Ensemble en gardant la mémoire 
de ceux qui nous ont précédés, nous 
avançons sur le chemin de la foi dans 
la communion des saints.
Ainsi s’impose le credo du philosophe 
chrétien G. Marcel : “Pour moi, le ciel 

c’est les autres !”

MARIE-REINE BOSCHER

L’ÉDITORIAL

Ensemble, 
aller plus loin

“
Rendons leur la place qu’ils mé-

ritent !” C’est ainsi qu’Audrey parle 
des personnes âgées, aussi bien 

celles qu’elle a pu côtoyer que celles 
qu’elle s’apprête à rencontrer dans son 
activité professionnelle. Pourtant, elle ne 
travaille pas en Ehpad. Cette enseignante 
en collège préfère se désigner elle-même 
comme “animatrice nature en milieu sco-

laire avec des heures d’enseignement de 

français.”

Recréer du lien, 
recréer du sens
Mais d’où lui vient cette sensibilité à la 
nature ? Plus jeune, Audrey a fait du scou-
tisme et s’est engagée en tant que respon-
sable de groupe. Elle a été touchée par la 
vision positive de chaque jeune, dévelop-
pée par ce mouvement qui met en avant 
des valeurs de protection et d’altruisme, 
mais aussi le rôle essentiel joué par la na-
ture. Elle le souligne : “La cohésion est in-

dispensable, il ne peut y avoir de clan et cha-

cun peut apporter quelque chose à l’autre.”

Jeunes ou vieux :  
aller plus loin ensemble
Audrey voit bien que ses élèves de 6e 
évoquent souvent leurs papis / mamies 
quand il est question de plantes. Cette va-
leur de transmission s’avère donc essen-
tielle et, pour favoriser ce lien transgéné-
rationnel, elle a déjà établi un partenariat 
basé sur la pédagogie par la nature avec 
une classe de CE1 mais aussi de mater-
nelle, appuyée bien sûr par leurs institu-
trices.

Elle veut maintenant aller plus loin et se 
tourner vers les personnes âgées, parfois 
isolées. “Si la forêt ne peut venir à eux, je 

vais la leur amener grâce aux ateliers que 

j’espère mettre en place” assure-t-elle. “Les 

souvenirs des uns pourront devenir l’ave-

nir des autres.” 

Un chemin s’ouvre donc vers un horizon 
plein de promesses…

VÉRONIQUE DROUSSÉ

Revenir à la source
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Une rénovation de son logement 
qui donne chaud au cœur  
de Sophia, à Beaufort.

P
artons à la rencontre de So-
phia, célibataire de 54 ans 
habitant Beaufort-en-Vallée. 

Ancienne salariée chez France Cham-
pignons, elle fut mise en invalidité 
en mai 2010. Très investie au niveau 
de la paroisse (sacristine, équipe litur-
gique), elle s’occupe aussi de personnes 
âgées (discussions, jeux, promenades) 

aux alentours de son domicile. Son temps 
libre est consacré au tricot, à la lecture 
de la Bible, et agrémenté d’une marche 
quotidienne voire d’un peu de vélo.
En 2001, Sophia fit l’acquisition d’une 
maison de 65 m² avec courette, dans le 
centre bourg, qui a été déclarée insalubre 
et véritable passoire thermique en 2021.

“Chauffe-toi”, contre 
la précarité énergétique
Le projet de rénovation a débuté il y a 
environ 4 ans, et a donné lieu à des visites 
des équipes du Secours catholique, d’un 
architecte, d’artisans (menuisier, électri-
cien, plombier, maçon) qui ont dû respec-
ter les contraintes liées aux Bâtiments de 
France (quartier de l’église). La demande 
a été traitée sérieusement avec des choix 
de travaux à privilégier pour que la réno-
vation soit pérenne.
Dès le départ, les équipes du Secours 
catholique ont fait les démarches pour 
constituer les dossiers auprès des orga-
nismes officiels afin d’entrer dans le 
dispositif “Chauffe-toi 49”. Sophia sera 
d’ailleurs la première à en bénéficier à 
Beaufort. Il est opportun de souligner 

que Sophia participe à hauteur de 58 % 
au coût des travaux. Fin juillet 2024, un 
nouveau départ s’offrira à cette dernière, 
qui profitera d’un logement plus confor-
table à vivre même si quelques travaux 
intérieurs de finition sont à programmer 
(peintures, aménagement de la cuisine…).
Sophia tient à remercier les équipes du 
Secours catholique pour leur soutien sans 
lequel le dossier n’aurait pas abouti.

ARNAUD GAUTIER

Rénovation thermique  
et chaleur humaine

La maison de Sophia pendant les travaux.

La maison après les travaux.

Le dispositif “Chauffe-toi 49”

Des partenaires s’associent contre  
la précarité énergétique.

L’expérimentation “Chauffe-toi 49” a 
débuté sur le Baugeois-Vallée. Elle veut 
rejoindre des personnes en situation 
de précarité, propriétaires occupants, 
en projet de rénovation thermique de 
leur logement. Il s’agit de répondre à un 
besoin d’accompagnement global ren-
forcé à la fois technique, social, financier 
et humain, complémentaire de celui des 
opérateurs de l’Agence nationale de l’ha-
bitat (ANAH). Trois partenaires apportent 
leur compétence spécifique.

Les bénévoles du Secours  
catholique assurent une 
proximité humaine de tiers 
de confiance tout au long 
du projet travaux.

L’association Echobat 
mobilise son réseau de 
professionnels du bâtiment dans un pro-
jet de rénovation globale et durable.

L’association Alisée 
apporte l’accompagne-
ment complémentaire 
social et financier indis-

pensable pour des personnes en grande 
fragilité.

Les bénéficiaires potentiels sont repérés 
par les bénévoles du Secours catholique, 
les travailleurs sociaux de différents or-
ganismes et aussi France Renov. 
Ces contacts n’aboutissent pas toujours à 
une rénovation globale mais permettent 
de trouver ensemble des solutions.

BENOÎT GRELLETY, ANIMATEUR 

DU SECOURS CATHOLIQUE, 

ET MARIE-ODILE BONNIN
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La journée du 21 juillet a été le terme des festivités du bicentenaire 
de la commune de La Ménitré. C’est par la messe célébrée en l’église 
Saint-Jean-Baptiste que la paroisse a pris part à cette fête.  
L’occasion de porter un regard sur son rôle pour la création  
de la commune et sur l’évolution de la vie paroissiale.

Retour sur ces deux siècles
Une ordonnance épiscopale du 15 mars 
1803 fait de La Ménitré une paroisse et 
en détermine son périmètre : parties du 
territoire des Rosiers, de Saint-Mathurin 
et de Beaufort. Louis Grelier en est le pre-
mier curé. Une première église construite 
rue Saint Jean fut bénie le 2 avril 1805.
Après avoir acquis la reconnaissance de 
paroisse, la population, soutenue par le 
curé, se mobilise pour obtenir la création 
de la commune. Le roi Louis XVIII signe 
le 21 juillet une loi dont l’article 9 érige 
La Ménitré en commune. En 1831, pour 
remplacer l’église devenue trop petite, le 
conseil municipal décide d’en construire 
une nouvelle (l’actuelle), qui sera achevée 
en 1837.
Dès 1803 et pendant ces deux siècles, la 
paroisse exerce les responsabilités d’une 
vie d’Église, assure les services attendus 

et accompagne les Ménitréens dans les 
temps forts de leur vie, de la naissance à 
la mort. Elle a été présente et a apporté 
son soutien lors des catastrophes : les 
inondations de 1856, les guerres de 1870, 
14/18, 39/45, et autres évènements qui ont 
touché des membres de la population. 
Parmi les activités portées par la paroisse, 
citons : les bulletins paroissiaux, le patro-
nage avec le théâtre, l’Arc en ciel qui pro-
posait gymnastique et fanfare, le soutien 
à l’école privée Sainte-Anne. Les célébra-
tions, les fêtes religieuses, les processions 
étaient des occasions de faire communau-
té. Certaines de ces fêtes ont eu lieu à la 
chapelle du Moulin (aujourd’hui moulin 
de la Vierge). Suite à une guérison et la 
pose de la statue de la Vierge, le moulin 
devint un lieu de culte fréquenté par de 
nombreux pèlerins.
Des laïcs ont toujours été associés à la 

mission des 18 curés qui se sont succédé 
jusqu’en 1984. Après avoir vécu 2 siècles 
en autonomie, la paroisse doit maintenant 
s’ouvrir et cheminer sur un territoire plus 
étendu, la paroisse Saint-Pierre-en-Vallée 
et le pôle d’animation missionnaire du 
Baugeois-Vallée.

CLAUDE MAINGUY

L
e diocèse a souhaité harmoniser 
la communication des différentes 
paroisses, entre autres les sites 

Internet. Un groupe de bénévoles du pôle 
d'animation missionnaire, avec les pa-
roisses de Marthe-et-Marie-en-Baugeois 
(Baugé), Sainte-Marie-et-Saint-Jean-du-
Lathan (Longué), Saint-Pierre-en-Vallée 
(Beaufort) et Saint-Martin-du-Noyantais 
(Noyant), s'est attelé à la tâche afin que 
nos sites Internet fassent peau neuve. 
N'hésitez pas à les consulter pour trouver 
les lieux et horaires de messe, les contacts 
des interlocuteurs avec de brèves infor-

mations selon vos besoins : baptême, 
mariage, sépulture, catéchèse, demandes 
diverses… C'est avec joie que nous vous 
retrouverons en ligne pour répondre à 
toutes vos demandes.

MICHÈLE JUBEAU

Bicentenaire de La Ménitré :
une paroisse engagée

Les sites Internet de 
nos paroisses changent de look

Voici les adresses des sites

• Paroisse Sainte-Marie-et-Saint-Jean-du-Lathan (Longué) : 
  https://stemarieetstjeandulathan.diocese49.org/

• Paroisse Saint-Pierre-en-Vallée (Beaufort) : https://stpierreenvallee.diocese49.org/
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Saint-Pierre-en-Vallée*

Le caté est proposé à partir du CE2 dans 
les écoles catholiques et dans un groupe 
“KTParoisse”.
Le parcours “Dieu dans nos vies” accom-
pagne les enfants, au rythme de deux 
séances par mois (sauf vacances sco-
laires), animées par les parents.
Celles-ci sont enrichies par trois ren-
contres, appelées “samedis des familles”, 
où enfants, jeunes, parents et paroissiens 
se retrouvent pour vivre un temps fort au 
centre paroissial.
Les inscriptions sont possibles 
sur le site de la paroisse : 
stpierreenvallee.diocese49.org
Possibilité aussi d’envoyer un mail à :
cate.saintpierreenvallee@gmail.com

Sainte-Marie-et- 
Saint-Jean-du-Lathan*
L’éveil à la foi et le caté sont proposés aux 
enfants entre 5 et 11 ans.
Le parcours choisi s’appelle “Dieu avec 

Nous”, avec une rencontre par mois, le sa-
medi matin. La journée de rentrée se fera 
le 29 septembre : enfants, parents avec 
fratries sont invités. Des précisions seront 
données suite aux inscriptions.
Des fiches d’inscription seront diffusées 
dans les écoles catholiques.
Les inscriptions sont possibles sur le 
site de la paroisse :
stemarieetstjeandulathan.diocese49.org
Possibilité aussi d’envoyer un mail à : 
famille.khon@hotmail.com

PROPOS RECUEILLIS 

PAR MARIE-ODILE BONNIN

Le caté sur nos deux paroisses

*  Liste des communes 

concernées

   en première page.

C’est quoi la préparation 

au mariage ?

La préparation au mariage est 
une étape souvent méconnue 
des futurs mariés. Lors de la 
première rencontre, les futurs 
époux s’attendent à préparer 
le jour du mariage... alors que 
nous proposons une prépara-
tion pour tous les autres jours 
de leur vie conjugale. Le par-
cours de préparation au ma-
riage proposé comprend 10 h 
de rencontres. Nous abordons 
différents thèmes : la commu-

nication dans le couple, ma-
riage civil et religieux, le don de 

soi et la vie affective. Le déroule-
ment des réunions en petits groupes 

permet de renforcer la confiance entre 
les couples et d’échanger en vérité. Les 
couples nous disent avoir d’importants 
échanges entre les rencontres sur des 
questions qu’ils ne s’étaient par forcé-
ment posé avant.

Est-ce que la préparation au mariage 

vous apporte quelque chose ?

Oui, préparer les fiancés au mariage, c’est 
un peu comme renouveler notre propre 
engagement dans le mariage. Le diocèse 
propose une formation aux animateurs 
qui permet d’être pleinement outillé pour 
animer et approfondir les thèmes que 
nous abordons avec les couples. Ainsi 
nous grandissons dans la foi, renforçons 
nos connaissances théoriques tout en gar-
dant un lien avec le diocèse. Cette mission 
s’exerce en couple et cela porte du fruit 
au-delà de la réunion. Nous échangeons 
en couple entre les réunions et pouvons 
porter dans la prière les couples que nous 
accompagnons.

PROPOS RECUEILLIS PAR 

MANON GILLIER ET MYLÈNE PITAULT

Préparer le mariage… et tous 
les autres jours de la vie conjugale
Élodie et Guillaume de Baugé accompagnent, avec Gérard et Annette, 
les couples qui demandent un mariage religieux. Communication, 
vie affective… ils abordent avec les futurs époux bien plus que 
la cérémonie à l’église.
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C
omment les chrétiens peuvent-
ils parler de Jésus à ceux qui ne 
le connaissent pas encore ? Au fil 

des générations, des évolutions cultu-
relles, il faut sans cesse inventer de nou-
velles réponses, de nouveaux langages. 
Le Congrès Mission existe depuis une 
dizaine d’années, afin de rassembler des 
chrétiens pour inventer ensemble de 
nouvelles manières d’être missionnaires. 
L’édition 2024 sera décentralisée et un 
programme spécifique émerge dans les 
paroisses. Chez nous, une équipe coor-
donnée par Luc, Camille, Enguéran, José 
et Claire nous prépare un week-end des 
plus stimulants.
Le Congrès Mission se veut fédérateur 
d’initiatives en faveur de l’évangélisation. 
Il est un moyen de répondre à l’appel du 
Christ : “Allez dans le monde et faites des 

disciples”. Le pape François aussi nous 
invite à partager la Bonne Nouvelle !
Ainsi, les 28 et 29 septembre à Longué, 
au collège Saint-Joseph et autour du 

presbytère, se tiendra sur notre pôle un 
Congrès Mission, où nous pourrons vivre 
ensemble différents temps : du ressour-
cement par la louange ou la prière, de la 
formation pour nous nourrir des initia-
tives réussies dans d’autres paroisses, des 
rencontres pour mieux nous connaître 
et finalement l’expérience d’un temps 
fort de mission. Ainsi, un prêtre et une 
laïque de la paroisse de Dinard viendront 
nous parler de leur expérimentation “un 
dimanche en paroisse”, un couple en 

parcours Alpha témoignera de son expé-
rience, sans oublier le concert de Flame, 
groupe chrétien de musique.
Renouvelés par la rencontre avec Jésus, 
ensemble, nous essayerons de répondre à 
la question : comment annoncer la Bonne 
Nouvelle aujourd’hui à nos contempo-
rains ? Vous comprenez l’enjeu ? Noter la 
date et tenez-vous prêts !

MANON GILLIER

https://stemarieetstjeandulathan. 
diocese49.org/congres-mission/

Matthieu, en cinquième année 
au séminaire de Nantes, est 
actuellement en résidence 
au presbytère de Beaufort.

Avec qui et comment s’est fait 

ce cheminement ?

Le point de départ, c’est le témoignage 
de chrétiens pratiquants de mon entou-
rage, qui ont osé me proposer des actions 
concrètes. En l’occurrence, participer à 
l’animation de cérémonies de mariage à 
Saumur, jouer de la musique et assurer les 
chants pendant la célébration, plutôt que 
brancher un CD. Ma vocation est née de 
l’interpellation d’amis. Avant, je ne m’étais 
pas posé la question.

Une fois décidé, quelle a été 

la démarche ?

J’ai pris contact avec le service des voca-
tions du diocèse d’Angers. Dans le cadre 

d’un accompagnement 
spirituel, j’ai relu ma vie 
sous le regard du Sei-
gneur.
En 2018, j’ai arrêté mes 
études supérieures 
dans l’enseignement 
et j’ai fait une année 
de propédeutique, une 
mise à l’écart du monde, 
menant une vie quasi 
monastique ; une année 
fondamentale de prière, 
d’accompagnement spirituel et de vie fra-
ternelle à Rennes. Vivaient ensemble vingt 
séminaristes venus des Pays de la Loire et 
d’une partie de l’océan indien (île Maurice, 
Réunion, Seychelles), sous le regard du Sei-
gneur. Cela a été une très belle année qui 
s’est conclue par mon entrée au séminaire.

Que t’apporte l’immersion en paroisse ?

Le contact avec les chrétiens est fondamen-

tal pour moi. Cela me permet 
d’être au cœur de ce qui est 
la vie de l’Église, de voir com-
ment ce que l’on m’a appris 
pendant ma formation a une 
résonance sur le terrain au 
service de la mission. Cela me 
permet d’accompagner les 
gens dans leur vie et d’aller 
à leur rencontre. Je souhaite 
rester sur cette terre d’Anjou 
pour y exercer mon minis-
tère. Je suis très attaché aux 

grandes figures de sainteté de cette région : 
Jeanne Delanoue, le bienheureux Noël Pi-
not, Charles de Foucault. C’est ici, à Angers, 
que je serai ordonné diacre en septembre 
et je souhaite de tout mon cœur rester au 
service des hommes et des femmes de cette 
région qui m’a tant apporté.

PROPOS RECUEILLIS 

PAR HUBERT GASNOS

Un Congrès Mission 
pour notre pôle missionnaire

L’engagement de Matthieu, séminariste

Enguéran, Camille, Luc (notre curé), Claire et José.
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Mille métiers, mais pas seulement 
Le plus souvent, quand on parle de son travail, on parle de l’emploi 
que l’on occupe et pour lequel on reçoit un salaire. Mais le travail, 
ce n’est pas que cela. Tout le monde travaille ! Dès qu’une activité 
nous demande un effort physique ou intellectuel, c’est du travail. 
Un enfant n’a-t-il pas du travail à faire quand il rentre de l’école ? 
Ou quand il fait ses gammes au piano ?

ANAÏS, 10 ANS

« Parfois, travailler permet 

de s’occuper et de ne pas 

s’ennuyer. »

MANON, 10 ANS

« Pour me rapprocher de Dieu, 
j’essaie de ne pas laisser 

tomber ceux qui sont seuls. »

HUGO, 10 ANS

« Moi, je mets toute mon 
énergie dans le foot, pour 

mieux réussir. »

On passe une grande partie de notre temps 
à travailler, même si, parfois, on préférerait  
être en vacances ! Mais c’est quoi,  
exactement, travailler ? 

Pourquoi on travaille ?

lÀ quoi peut-on 
bien travailler ?
•  À développer ses talents, à

exercer son art et à s’améliorer.

•  À découvrir le monde qui nous
entoure.

•  À connaître son histoire pour
mieux grandir et s’épanouir.

• À protéger la vie et la nature.

•  À comprendre le monde et
apprendre à réfléchir par soi-même.

•  À préserver les liens d’amour
et d’amitié.

•  À aider les autres, pour leur
apporter un peu de réconfort.

Un travail sacré 
Jésus est venu dire à tous les 
hommes et les femmes que la chose 
la plus importante à faire dans leur 
vie, c’était d’apprendre à ouvrir leur 
cœur pour aimer. Il a dit que chacun 
devrait mettre son énergie à essayer 
de s’aimer comme il est et à aimer 
les autres, sans les juger.

Jésus nous a aussi encouragés  
à travailler nos talents particuliers. 
Chacun a reçu des dons, pour 
écouter les autres et les réconforter, 
pour jouer de la musique ou pour 
raconter des histoires et faire 
rêver… À nous de les trouver  
et de les développer ! C’est ainsi 
que nous pourrons nous sentir 
heureux, à notre place, et offrir  
ces dons aux autres.

LE COIN DES ENFANTS avec le magazine
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RECET TE  Bœuf thaï

Ingrédients 
• 1 steak par personne
•  Épices : curry, coriandre (fraîche ou en 

poudre), gingembre (frais ou en poudre), 
piment en poudre (à doser selon votre 
goût)

• Ail, oignons nouveaux ou cébette
• 1 citron vert
• Sauce soja
• Huile (de sésame de préférence)
• Lait de coco

Préparation
•  Préparer une marinade avec l’huile, la 

sauce soja, les épices, l’ail , l’oignon cou-
pé en tronçons, et le jus du citron vert.

•  Découper les steaks en lanière de 
1 cm d’épaisseur et mettre à mariner 
quelques heures au réfrigérateur.

•  Au moment de passer à table, saisir la 
préparation dans une poêle très chaude 
très rapidement (le citron a précuit la 
viande) et déglacer au lait de coco.

• Servir immédiatement avec un riz blanc.

PAR ANNE LEBEUGLE

Horizontalement
1.   Briller. 
2.   Science de tout là-haut. 
3.   Ville en Seine-Saint-Denis.  

Sujet d’un célèbre poème de Lamartine. 
4.   Nif Nif en est un, mais tout retourné. Pas d’oil, alors. 
5.   Acte notarié à l’envers. Presque cent. 
6.   Il a chanté Petit Papa Noël (son prénom).  

Sur les plaques des expatriés. 
7.   Signifier précisément. 
8.   En Chaldée. Prit. 
9.   Une péninsule, un pic, un… Un grand moment chamboulé. 

Préposition. 
10.   Ville de vaisselle. Ajoute. Un saint raccourci.

Verticalement
I.    Ici, le 20 juillet 1944, Hitler faillit être assassiné.
II.    Mener en justice. Charles III. 
III.    Vieil ermite russe. Démonstratif.
IV.    Pouce, je passe. 
V.    Patient et tolérant.
VI.    Pompidou y est entré en 1931. Femme de Néron.
VII.    Théâtre japonais. Village perdu et à l’envers
VIII.    500, 1000, 50, 100, 100 chez Néron. Son siège est dans le XVe.
IX.    Trois voyelles. Coupés au sommet. 
X.    Redirigeant.

Mots croisés 

I II III IV V VI VII VIII IX X

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

Solutions page 13© DN.PAROISSE ST-LÉON, PARIS

ESTIMATIONS

EXPERTISES

PARTAGES

12 rue des Arènes
49100 ANGERS

Tél. 02 41 88 63 89
Email : contact@deloys.fr

www.deloys.fr

IVOIRE France

JEAN-MICHEL FRANK (1895-1941)
VENDU 

237.500 €

LÊ THị LựU (1911-1988) 
VENDU 

331.250 €
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Une histoire avant de dormir, 

une fleur pour sa fête, des 
chansons reprises en chœur… 
Chaque foyer possède ses petits 
rituels qui façonnent, souvent 
inconsciemment, la culture 

familiale.

H
élène et Damien ont trois jeunes 
enfants. Déjà, des petits rituels se 
mettent en place. “Pour chaque 

fête, nous faisons un gâteau et on allume 
une bougie. Et quand nous voulons mar-
quer un événement joyeux, je les emmène 
boire un jus d’orange à la terrasse d’un 
café.” Chez Emmanuelle, dont les trois 
filles ont quitté la maison, une habitude 
s’est mise en place pour les anniver-
saires : “Comme elles sont rarement avec 
nous le jour J, mon mari et moi leur en-
voyons une petite vidéo où nous chantons 
Joyeux anniversaire de tout notre cœur. 
Notre benjamine conserve précieusement 
tous ses petits films.”

Des valeurs communes
Des petits gestes qui semblent anodins, 
mais qui donnent à une famille son iden-
tité, avec des valeurs communes, et qui 
fait qu’elle ne ressemble à aucune autre. 
Thibaut, 20 ans, a déserté le cocon fami-
lial depuis deux ans. Et il constate : “Je 
n’avais pas vraiment pris conscience que, 
avec mes frères et sœur, mes parents, nous 
avions des coutumes. Maintenant que 
je suis confronté à d’autres ambiances, 
je réalise que ce que je croyais universel 
n’existe que chez nous.” Que ce soient des 
gestes : “Les repas du dimanche, qui com-
mencent toujours par un apéritif, et qui 
se tiennent dans la salle à manger, avec 
une belle nappe et un gâteau fait maison 
en dessert.” Ou des mots : “Des blagues 
qu’on se raconte régulièrement mais que 

nous sommes les seuls à trouver drôles.”
Ce sont d’ailleurs souvent les enfants qui 
font comprendre aux parents l’impor-
tance de ces gestes qui construisent un 
“nous” particulier.
Tous les ans, Emmanuelle organise un 
apéritif dînatoire le soir de Noël avec 
son mari et ses filles. L’an dernier, fati-
guée, elle voyait arriver avec inquiétude 
ce temps de Noël, parfois source de ten-
sions familiales. L’une de ses filles l’a 
appelée quelques jours avant. “Elle m’a 
juste dit qu’elle était très heureuse qu’on 
se retrouve tous autour de l’apéro dîna-
toire, que cela allait être un temps génial. 
J’ai réalisé alors que ce rituel avait du 
sens et était vraiment ancré dans notre 
famille.” Michelle, la maman de Thibaut, 
a découvert elle aussi l’importance de 
ces actes : “Quand les enfants étaient plus 
jeunes, au moment de leur départ en camp 
scout, je glissais un petit mot dans leur sac 
à dos, qu’ils trouvaient en déballant leurs 
affaires. Et puis un jour, estimant que ma 

fille était assez grande pour s’en passer, je 
n’ai pas mis de petit mot. Des années plus 
tard, elle me le reproche encore ! Depuis, je 
veille à ce que chacun ait toujours son petit 
mot avant de partir, même s’il s’agit d’un 
simple SMS.”

Et lorsqu’ils se transmettent d’une géné-
ration à l’autre, ces rites deviennent alors 
des traditions. Anne-Marie, toute jeune 
grand-mère, raconte : “Pendant la guerre, 
pour l’anniversaire d’un de ses fils, ma 
grand-mère a réussi à acheter un gâteau 
Saint-Honoré, une chose absolument in-
croyable dans ces années de restriction. Au 
moment du dessert tout le monde a chanté 
à tue-tête Poum poum Saint-Honoré, en 
dansant autour de la table. Depuis, dans 
notre famille, ce refrain accompagne tous 
les gâteaux d’anniversaire. Cela nous rap-
pelle que pouvoir être simplement réunis 
autour d’un gâteau, c’est quelque chose 
d’extraordinaire.”

CLAIRE YON

Ces rituels précieux pour nos liens familiaux
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Tél. 02 41 34 79 44

www.samson-couverture.com

7 route des Sablières - 49480 SAINT-SYLVAIN-D’ANJOU

S     MSON

COUVERTURE - ZINGUERIE - ÉTANCHEITÉ
Vente aux particuliers

du mardi au vendredi de 14h à 18h

Chemin du Bocage - 49240 AVRILLÉ
Tél. 02 41 18 85 00
www.giffard.com

* L’abus d’alcool est dangereux pour la santé, consommez avec modération.

Menuiserie
Bois, Alu, PVC

Intérieure et Extérieure
sur mesure

Agencement
Escalier - Rangement

Dressing

Charpente
Terrasse - Pergola

Volet Roulant - Portail

Tél. 02 41 77 28 00

www.bessonneau.com

atelier@bessonneau.com

IVOIRE

JEAN-MICHEL (1895-1941)

LÊ THị LựU (1911-1988) 
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En famille, en route pour la rentrée

65300 élèves

42 % des jeunes
scolarisés

de la maternelle
au lycée

) 02 41 79 51 51

15, allée au Poirier - 49000 ECOUFFLANT

Tél. 02 41 69 61 24 - angers@lefevre.fr

Maçonnerie - Taille de pierres -Restauration de monuments historiques

Serres et Vergers du 
Campus de Pouillé

gers du 

C AMPU S

DE POUILLÉ

A N G E R S

Vente aux particuliers

Plantes

Plants maraîchers

Pommes

Jus de fruits...

02 41 44 87 77
www.campus-pouille.com

Chemin des Grandes Maisons - Les Ponts-de-Cé

série générale - série STMG

2 rue Millet à Angers

02 41 81 42 00 - lycee@gscls.com

10 rue Millet à Angers

02 41 81 42 00
ecole-primaire@gscls.com

Du Bac +2 à Bac +5

20-22 rue Fleming à Angers (Campus de Belle-Beille) 

02 41 81 42 01 - campus@gscls.com

École 
Primaire

Lycée

Campus

Pour les familles, ces jours marquent la transition entre l’été et la rentrée.  
Et si nous prenions le temps, ensemble, de  regarder ce qui fut beau, bien, bon cet été ;  
de remercier le Seigneur ; de lui confier l’année à venir.

Prendre le temps de regarder  
ce qui fut beau, bien, bon cet été

Avant de reprendre le chemin de l’école, du 
travail et des multiples activités habituelles, 
prenons le temps de nous asseoir et d’échan-
ger en famille un petit moment…
•  Qu’avons-nous vécu de beau tous  

ensemble ?
•  Qui avons-nous eu la joie de rencontrer  

ou de retrouver pendant les vacances ?
•  Chacun raconte son moment préféré  

aux autres.
•  On regarde les photos prises  

pendant l’été et on en 
sélectionne quelques-unes 
à mettre dans un pêle-
mêle ou à accrocher  
sur le frigo.

Remercier le Seigneur

Ensemble, nous pouvons dire :

Merci Seigneur pour ces vacances,
pour les moments en famille
et les escapades solitaires,
pour les jeux, les rires
et les temps de repos,
pour les nouvelles rencontres
et les retrouvailles,
pour les fêtes
et les temps de prière.
Merci.

Lui confier l’année à venir

Jésus, nous te confions
tout ce que nous allons vivre cette année.
Donne-nous la confiance  
pour oser participer, nous investir.
Donne-nous le courage et la curiosité
pour apprendre et pour travailler.
Donne-nous la joie pour la partager  
avec ceux qui nous entourent.
Donne-nous la paix
pour être accueillants et attentifs aux autres.
Donne-nous le désir de mieux te connaître,
toi qui veux le bonheur de chacun.
Amen.

(d’après une prière d’Hervé Guevellou)

1 2 3

LE CONTENU DE CETTE PAGE  

A ÉTÉ ÉLABORÉ ET PARTAGÉ  

PAR LE SERVICE DES FAMILLES  

DU DIOCÈSE DE POITIERS
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Et si l’habit faisait le moine ? 
Gris, brun ou blanc… Les 
moines et moniales portent 
un habit différent selon leur 
congrégation. Certaines 
religieuses portent le voile, 
d’autres non. Pourquoi ces 
différences ? Éclairage avec 
le père Jean Quris, délégué 
épiscopal à la vie consacrée.

Q ui ne s’est jamais posé la ques-
tion, en croisant des “bonnes 
sœurs” dans la rue, de savoir 

pourquoi certaines portent le voile, et 
d’autres non ?
À travers les époques, l’habit religieux a 
pris des formes différentes, selon que les 
congrégations soient apostoliques (insé-
rées dans le monde) ou contemplatives 
(retirées dans les monastères). L’habit des 
contemplatifs, comme les cisterciens ou 
cisterciennes, est lié à leur histoire, sou-
vent très ancienne. Ils se rapprochaient 
des gens les plus pauvres de leur époque, 
comme saint François et plus récemment 
Mère Teresa, dont le vêtement s’apparen-
tait à celui des femmes pauvres de l’Inde.
Les religieux ou religieuses apostoliques, 

qui vivent aussi en communauté mais 
ont une mission dans le monde, portent 
ou non un habit selon leur congrégation, 
mais aussi leur culture.

La question du voile est très ancienne. Il 
est apparu après le temps des martyrs, 
quand des femmes se sont consacrées au 
Seigneur. On les appelait “vierges consa-
crées”. Le voile était leur signe. Dans 
beaucoup de congrégations, les sœurs 

déjà engagées portent un voile de la cou-
leur de leur communauté (noir, bleu, 
marron…) et les novices se coiffent d’un 
voile blanc, signe qu’elles sont en chemin 
mais n’ont pas encore prononcé leurs 
vœux.

Le signe d’une consécration  
à Dieu

Comme l’habit religieux représente le 
signe d’une consécration à Dieu, nous 
pouvons comparer cela à Jésus dans 
l’Évangile, qui donne deux signes : le 
sel, qu’on ne voit pas, et la lumière, qui 
est visible. Tel le sel, certaines commu-
nautés portent le souci de demeurer au 
milieu du monde, parmi les gens qu’elles 
fréquentent au quotidien. D’autres sont 
sensibles à témoigner de la lumière du 
Christ ; leur habit est signe de ce qu’elles 
veulent apporter au monde.

Les unes comme les autres cherchent à 
témoigner d’un aspect de l’Évangile. Il n’y 
a pas de manière supérieure à une autre.
Le charisme propre d’une congrégation 
pourrait être comparé à un ’coup de fluo’ 
donné sur tel ou tel aspect de l’Évangile : 
Jésus proche des malades, Jésus qui se met 
en retrait pour prier, Jésus qui enseigne, 
etc. Suivant ce qu’on veut souligner, on 
adopte tel ou tel habit.

PÈRE JEAN QURIS

Couleurs, histoire… Que signifie l’habit religieux ?

 
©

S
h

u
tt

e
rs

to
c

k

 
©

D
av

id
 F

u
g

è
re

Des religieuses  

en tenue civile.

Un frère franciscain de Cholet, 

portant la tenue de son ordre.
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ARCHI TRAV
Agence d’Architectes du Patrimoine

Cabinet François JEANNEAU
Architecte en Chef 

des Monuments Historiques (H)

8 bis bd. Foch - 49100 ANGERS - Tél. 02 41 88 04 04 
contact@architrav.fr - www.architrav-angers.fr

Réhabilitation et restauration de bâtiments anciens, 
protégés Monuments Historiques ou non. 
Extension et construction neuve. 
Etudes historiques et architecturales.

50, Boulevard Foch - 49100 ANGERS

Tél. 02 41 87 60 42

PERLES DE CULTURE - BIJOUX D’OR
PIÈCES - OR - LINGOTS

s.a.r.l.

“LA PIERRE PRÉCIEUSE”

Vincent Daviau
06 22 61 04 82

www.memoiresdutemps.fr

VENTE ET POSE 
DE MONUMENTS FUNERAIRES

GRAVURE, RÉNOVATION,
ENTRETIEN FLEURISSEMENT

0 820 820 799
0,118 € TTC/MN

6 rue des Portières  - BP 30035
49180 SAINT BARTHELEMY D’ANJOU

www.voyages-cordier.com www.journaux-paroissiaux.com

Visitez

FEUILLETEZ 
DÈS MAINTENANT 
VOTRE JOURNAL 
PAROISSIAL 
EN LIGNE

Solutions des mots croisés de la page 9.

Horizontal. 1.  Resplendir. 2.  Astronomie. 3.  Stains (93). Lac. 4.  TEROG (Goret). Oc. 
5. ereraP (Parère. Jurid.). Cen(t). 6. Tino (Tino Rossi) TT (Transit Temporaire). 7. Stipuler. 
8. Ur. Emporta. 9. Roc. EER (Ere). En. 10. Gien. Et. St.
Vertical. I.  Rastenburg (auj. Ketrzyn). II.  Ester. Roi. III.  Starets. Ce. IV.  Priorité. 
V. Longanime. VI. ENS (École Normale Sup.) Poppée. VII. No. UORT (Trou). VIII. DMLCC. LR 
(Les Républicains). IX. IIA. Etêtés. X. Recentrant.

“Ah ! Si le Seigneur pouvait faire de tout son 
peuple un peuple de prophètes !” (Ancien 
Testament, Livre des Nombres, chap.  11, 
versets 25-29). Comment, aujourd’hui, trans-
mettre sa joie d’être chrétien ? C’est le but du 
week-end missionnaire en Anjou, un évène-
ment incontournable qui se déroulera un peu 
partout dans le diocèse, décliné de diverses 
façons en fonction des paroisses. Concerts, 
conférences, ateliers, visites en Ehpad mais 
aussi ciné-débats ou escape game… Il y 
en aura pour tous les goûts ! Objectif : que 
chacun trouve sa place dans l’Église, se res-
source, découvre ou redécouvre la joie d’être 
chrétien et la partage.
Un événement souhaité par notre évêque et 
son conseil pastoral diocésain, et aussi  ins-
piré par le “Congrès Mission” national, forum 
rassemblant les catholiques qui partagent les 
bonnes pratiques pour annoncer l’Évangile, 
et qui se décline dans les grandes villes de France.
Pour découvrir les événements autour de chez vous :
https ://www.diocese49.org/week-end-missionnaire-en-anjou/

Le week-end missionnaire en Anjou : 
l’événement de la rentrée 2024 !

Vous avez la parole
Afin de toujours mieux améliorer 
votre journal, nous vous proposons de 
répondre aux questions suivantes :

1. Vous sentez-vous concerné par ce 
journal ? L’ouvrez-vous avec intérêt ?

2. Le format papier vous convient-il ? 
(sinon, quelle alternative ?)

3. Quelle est votre rubrique préférée ?

4. Recevez-vous d’autres publications 
de la part de la paroisse (newsletter, 
bulletin paroissial…) ?

5. Quel thème aimeriez-vous trouver 
dans le journal (vie de couple, sport, 
spiritualité…) ?

6. Autres suggestions ?

Envoyez vos réponses :
• Par courrier : Marthe Taillée / 
Questionnaire Journaux missionnaires 
36 rue Barra / 49 000 Angers
• Par mail à mtaillee@diocese49.org
• En scannant ce QR code
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Ouvrir la culture aux milieux 
défavorisés, c’est le pari 
qu’ont réussi des associations 
et institutions du Maine-

et-Loire. En faisant vivre 
la culture et le patrimoine 
en rural. En facilitant 
l’inscription en école de 
musique. En organisant 
des expositions et ateliers 
manuels dans les quartiers.

“O
ffrir une mixité sociale fait 
partie de nos priorités. 25 % 
des élèves de l’établisse-

ment sont boursiers”, annonce d’emblée 
Pierre-Louis Bonamy, directeur artis-
tique et pédagogique de la Maîtrise plu-
ridisciplinaire des Pays de Loire, qui re-
groupe des élèves du CM1 à la Terminale.
Les élèves viennent tous du collège 
Sainte-Cécile La Salle dans le quartier 
Saint-Serge à Angers. Leurs horaires sont 
aménagés afin qu’ils bénéficient, en plus 
du cursus classique, de cours de chant et 
de technique vocale, de formation musi-
cale, mais aussi de théâtre et de danse à 
partir de cette rentrée. Deux disciplines 
qui ont contribué à intégrer les élèves 
issus de tous milieux. “Dans la tête des 
gens, les enfants qui chantent dans une 
maîtrise sont bien habillés, bien alignés. 
Aujourd’hui, la maîtrise est le reflet du col-
lège et offre une population diversifiée. 4 % 
des élèves bénéficient de l’aide d’un fonds 
de dotation” indique le chef de chœur, 
qui précise que “l’ouverture sociale n’em-
pêche pas l’exigence”. Tous les élèves sont 
auditionnés, car la maîtrise se produit 
sur des grandes scènes de la région. Elle a 
joué La Tosca de Puccini au grand théâtre 
d’Angers au printemps. Un opéra que cer-
tains parents ont découvert pour la pre-
mière fois. “Voir leurs enfants sur scène 
représente une véritable fierté !” se réjouit 
Pierre-Louis Bonamy.

À Pouancé, une association 
du patrimoine très active

Permettre à tous d’accéder à la culture 
sous toutes ses formes, c’est aussi le 
défi que relève l’association Patrimoine 
et culture du Pouancéen. Expositions, 

ventes de livres, visites… Le but de cette 
association, créée en 1981 : valoriser et 
faire connaître les richesses du patri-
moine local, dont peut se vanter cette 
petite ville du Haut-Anjou avec ses cha-
pelles, ses manoirs et son château fort.
Familles, touristes… L’été, l’association 
organise une journée découverte, qui 
rassemble “une centaine de personnes à 
chaque fois” se félicite Marie-Christine 
Joly, la secrétaire. Le 16 juillet dernier, les 
visites commentées des communes de La 
Chapelle-Hullin et Chazé-Henry ont attiré 
de nombreux amateurs d’histoire locale 
et de vieilles pierres.
L’association gère aussi le Centre du pa-
trimoine, ouvert toute l’année sauf en 
août. Dirigée par Jacky Desgré depuis sa 
création en 1998, la structure propose des 
activités manuelles (gravure sur ardoise 
et sur verre, cartonnage, etc.) pour tous 
les publics : personnes âgées, jeunes, per-
sonnes en situation de handicap, mais 
aussi établissements scolaires et accueils 
de loisirs. “Des jeunes de l’établissement 
pour l’insertion dans l’emploi (Epide,  
l’école de la deuxième chance) ont res-
tauré une chapelle. Et des élèves de 5e ont 
créé une maquette du château fort qui est 
utilisée lors des visites guidées”, indique 
Marie-Christine Joly. Elle se réjouit de la 
récente arrivée de jeunes au conseil d’ad-

ministration. Comme Baptiste Robin, pré-
sident de l’association depuis cette année. 
Avec d’autres, il a créé une bouquinerie, 
donnant à tous accès à la lecture.

À Angers, les enfants 
des quartiers réunis en 
orchestre symphonique

À Angers, le conservatoire à rayonne-
ment régional mise aussi sur l’accès à la 
culture pour tous. “On a une mission de 
service public. Dans ce cadre-là, l’établisse-
ment doit être accessible à tous sans dis-
tinction” présente le directeur Christophe 
Millet, en évoquant la tarification sociale 
et solidaire en fonction des revenus des 
familles.
À condition de travailler ! L’inscription 
dans cet établissement à la “pédagogie 
d’excellence” suppose “un engagement, 
et l’obligation de faire des progrès” rap-
pelle-t-il. L’établissement est “attractif 
en termes de disciplines” : danse, théâtre 
et bien sûr musique (classique, actuelle, 
contemporaine…) au travers de la forma-
tion musicale, du chant et d’un panel très 
large d’instruments.
Concerts, pièces de théâtre… Les élèves 
du conservatoire se produisent dans des 
lieux aussi variés qu’inattendus. “C’est 
une action ’gagnant-gagnant’ qui permet 

La culture, c’est pour tout le monde !
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aux élèves de se produire en public et de 
recevoir un accueil de sa part” souligne 
Christophe Millet, en évoquant l’audito-
rium du conservatoire, les grandes salles 
de spectacle à Angers, Saumur ou Cholet. 
Mais aussi, par le biais de partenariats, 
les maisons de quartier, les centres cultu-
rels, les Ehpad ou des services de l’hôpi-
tal. “Les partenariats ne sont plus limités 
comme autrefois aux bibliothèques ou aux 
musées” précise-t-il. “Nous avons aussi des 
échanges avec des clubs de sport pour par-
tager le sport et la musique.”

Signe de cette ouverture à la culture pour 
tous, l’intégration du conservatoire, de-
puis cinq ans, au Dispositif d’éducation 
musicale à objectif social (Demos), en par-
tenariat avec la Philharmonie de Paris. Ce 
projet national, qui se décline dans une 
trentaine de villes en France, “œuvre en 
faveur de la démocratisation culturelle par 
la pratique musicale en orchestre et forme 
les futurs citoyens du XXIe siècle”, peut-on 
lire sur son site Internet.
“À Angers, il permet aujourd’hui à 105 
enfants issus des quartiers populaires de 
bénéficier, tout au long de l’année, de l’ap-
prentissage instrumental mais aussi vocal 

et chorégraphique” se réjouit le directeur 
du conservatoire. Les enfants sont répar-
tis en sept ateliers et suivent deux séances 
par semaine en maison de quartier avec 
l’aide d’intervenants, dont certains sont 
enseignants au conservatoire.
Toutes les cinq semaines, les jeunes musi-
ciens se réunissent en orchestre sympho-
nique.

Le conservatoire d’Angers a également 
tissé des liens avec les écoles. “Nous 
avons 5 - 6 intervenants en milieu sco-
laire qui touchent à peu près 4 000 enfants 
chaque année, dans le but de leur faire 
découvrir le chant choral, d’être en sou-
tien des enseignants”, décrit le directeur. 
Autre initiative : l’opération “orchestre à 
l’école” donne l’opportunité aux élèves 
de primaire de bénéficier de l’enseigne-
ment, sur temps scolaire, d’un instrument 
(spécialité cuivres) et de se produire en 
orchestre. Pour le plus grand bonheur de 
tous les publics !

MARTHE TAILLÉE

“Voir leurs enfants sur scène  

représente une véritable fierté !”
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OFFICE ANGERS

A. LABBE, 
M. DURAND, E. JOURNAULT, 

L. TOURET, S. GUINET, 
P. DE ST SAUVEUR

2 rue Auguste Gautier 
ANGERS

02.41.87.43.00
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69 D rue David d’Angers
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ANGERS A PROXIMITE 
DE L’UCO
Maison d’habitation 
sur trois niveaux 
comprenant au rez-de-
chaussée une entrée, un 
dégagement, un wc, une 
cuisine, un salon et une 
salle à manger.
A mi- étage un bureau et 
une salle d’eau. 
Au 1er étage le palier distribue deux chambres, un 
rangement, une salle de bains et une salle d’eau, 
un point d’eau et un wc. Au 2e étage palier, trois 
chambres, une salle d’eau, un point d’eau, un wc. 
Au sous-sol deux caves et un jardin.
DPE 165/34D. Prix 576 000  HNI. Réf 1527

SAINT LEGER 
DES BOIS, 12 MIN à 
L’OUEST d’ANGERS
Maison familiale in-
dépendante entourée 
de verdure, au calme 
avec grand terrain clos 
et arboré. Cette maison sur sous-sol complet 
offre une vie avec un accès de plain-pied 
comprenant une entrée/dégagement, une pièce 
de vie avec cheminée/accès terrasse, cuisine 
indépendante, trois chambres, WC, salle de 
bains. A l’étage une chambre en mezzanine 
avec grenier. Au sous-sol : buanderie, WC, 
garage, jardin d’hiver et salle de jeux. 
Deux préaux complètent l’ensemble.
DPE 194/40D. Prix : 367 250  HNI. Réf 1429

Être édité ? Réalisez votre rêve !

Spécialistes de l’édition déléguée  
à compte d’auteur, 
nous vous accompagnons  
pour créer votre livre papier 
ou numérique !

Découvrez nos réalisations :
→ editions.bayard-service.com

0 800 003 350
service et  
appel gratuits 

Benoît Akkaoui est le directeur 

de la Ressourcerie des biscottes, 
aux Ponts-de-Cé. Dans cette 
association d’insertion, il n’y a 
pas que les objets qui entament 
une nouvelle vie.

C
e n’est pas un hasard si Benoît 
Akkaoui, quadragénaire souriant 
et plein d’énergie, se retrouve à la 

tête de la Ressourcerie des biscottes, qui 
tend vers l’écologie intégrale : redonner 
leur dignité par le travail à ceux qui sont 
“au bord de la route”, tout en limitant le 
gaspillage et en recyclant le trop-plein de 
notre société.
Son engagement vient de loin. Jeune étu-
diant, il consacre ses loisirs aux gens de la 
rue et découvre avec une acuité particu-
lière les différents visages de l’humanité. 
Il sait déjà voir le potentiel de chaque être 
humain, pourvu qu’on le respecte et sur-
tout qu’on lui donne le temps nécessaire 
à sa construction ou reconstruction. Le 
rythme n’est pas le même pour chacun 
en fonction des difficultés sociales, fami-
liales ou financières.

Enraciné dans la foi
Sur son chemin, Benoît découvre aussi la 
diversité et la complémentarité de l’Église 
à travers la Jeunesse ouvrière chrétienne 
(JOC), Fondacio et bien d’autres mouve-
ments missionnaires.

Ingénieur des arts et métiers, Benoît com-
mence une carrière classique chez Gaz de 
France. Il fonde une famille. Sa foi ancrée 
dans le message du Christ lui est un appui 
indispensable dans ses engagements.
En 2012, souhaitant mêler spiritualité 
et engagement, c’est tout naturellement 
qu’il pose sa candidature comme direc-
teur de la Ressourcerie des biscottes, 
nouvellement créée aux Ponts-de-Cé, près 
d’Angers.

Aujourd’hui, 18 salariés permanents dont 
3 travailleurs sociaux accompagnent 55 
salariés en insertion pour un ou deux 
ans, le temps de se poser, de recouvrer la 
santé, de se guérir de ses addictions et de 
retrouver un équilibre social et familial.
Benoît dirige cette équipe avec dyna-
misme et efficacité. Cette association 
ne reçoit aucune subvention en dehors 
du financement des postes d’insertion. 
Elle doit donc trouver dans son modèle 
économique la rentabilité afin de pour-
suivre cette belle aventure : redonner à 
des femmes et des hommes, abandonnés 
au bord du chemin, dignité, estime d’eux-
mêmes et aptitude professionnelle pour 
intégrer le monde du travail.

Viser l’équilibre
La Ressourcerie vend les objets, meubles, 
vêtements récupérés, recyclés et réparés, 
donnant une seconde vie au surplus issu 
de notre surconsommation. Cela permet 
à tout un chacun de s’équiper pour une 
somme modique. Les ventes sont la prin-
cipale source de revenus de cette asso-
ciation loi 1901, agréée comme chantier 
d’insertion.
Le défi est difficile mais le directeur le 
relève chaque jour avec le sourire, affir-
mant qu’il “reçoit beaucoup” de la part 
des personnes suivies. “Le coefficient mul-
tiplicateur est extraordinaire !”

ANNE LEBEUGLE

BENOÎT AKKAOUI   Monsieur seconde vie


